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Entiepreneur de Pompes Funèbres

ter 266 et 26
BUE D 4 LHOUSIE* 

OTTAWA,
.4 Vétabli ssemenl le plus grand et le 

'plus complet de la province 
d'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
da :s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com­
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba­
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandés.

WcÈT On peut s'adre sser ch 
Senéc&I la mit comme le jour.

ex M.

üM (JURE KTO.\.\A\TK
igné, déclare Avoir perdu complè- 
i hevelure il y e deux ans. Pen-

Je, sdiiB 
temenl la
dant ces deux ans, j’ai essayé tous les remè-

ner-
des possibles, mais sans succès. En voy 
l’annonce de la “Valeria” dans la “Mit 
ve.” i eus ,a curiosité de m’on servir

ant

e,” j eus ,a curiosité de m’on
J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 

lette it N also 
Dame. C'est 
mel a vendue, et il pourra attester que j’é­
tais alors- il y a environ six mois—complè­
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boite ét elle a suffi à me rendre ma cheve­
lure d’au U efoi s, un peu plus claire cepen 
dant. 1 s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui nie connaissent sont comme moi 
émei veillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint Antoine, et je serai heureux de don­
ner la prouve de tous les faits que je vie;__ 
d’attester \ tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je . donne ce certificat de moû 
propio moivement, en justice et en recon­
naissance pour l’auteur de cette merveil­
leuse découverte.

Montrée 1, 23 Juillet 1883.

n, pharmaciens, rue Notre- 
M. Laviolette lui môme <jjui

viens

PIERRE DAME.

; etc de la (ouf deration.
Ceux oui désirent louer des effets po 

jour là à l’entrepôt dé meublés VARIETY 
fl ALL, voudront bien donner leurs com­
mandes le plus tôt possible. Je puis four­
nir des ••oubaux, des fourchettes et des 
cuillères la vaisselle, des vertes, des 
poêles, des chaises, dee tables, et aussi 
tables i “nies et chaises de camp pou 
piques*im s. La VARIETY HALL sera 
ouverte] :sJv É deux heures de l'après-midi 
lundi, le »<l de U fête de la confédération

ur ce

ur les

632 f i 534, RUE SUSSEX,
J. BOYDEN.

Ottawa, 7 décembre i882. la

AU CLERGE
OTOWl PLATIW WORKS
Toute eepice» d'ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES, ,
PATENES.

CIBOIRES,
CRUCIFIX.

OSTENSOIRS,
BURETTES. 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS.

Bt autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires durée au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.

)

BSE APPARITION. I.EPKEKIEROMEST

(Suite et fin.)

Le châtelain et son épouse lui 
dans les termes 

touchants, l’im-
On raconte une anecdote as­

sez piquante au sujet de Benja­
min Battler, celui-là même qui 
vient d’être défait aux récentes 
élections américaines par Robin­
son.

remontre, 
les plus 
prudence de sa démarche, ils le 
supplient, au nom de l’hospi­
talité qu’ils lui ont si généreu­
sement accordée, de ne pas s’ex­
poser à une taort certaine. 
“ Quel regret pour le seigneur
de X........... lorsqu’il apprendra
la fin tragique de son fits ! Sa 
mère pourra-t-elle survivre à sa 
douleur ?...........

“—Vous leur direz, répond le 
chevalier, que leur fils est mort 
en faisant son devoir.—Que 
Dieu vous accompagne et vous 
ramène ” fit la châtelaine en 
essuyant ses larmes.

Déjà, il est dans la forêt avec 
trois rebustes villageois qui ont 
résolu de partager son sort, à la 
recherche de l’étrange personna­
ge, cause de tants de frayeurs 
et de tant d’émoi ; déjà ils ont 
aperçu son panache de feu déjà 
ils ont lancé les limiers sur ses 
traces ; mais les chiens, haletants 
timidés, la queue baitsêe, sont 
retenus immobilëè à côté de 
leurs maîtres.—En avant s’écrie 
le brave chevalier ; niais un 
bras invisible semble arrêter ses 
compagnons ; lours cheveux se 
hérissent sur leurs tête ■ ; un 
frisson subit s’empare de leurs 
membres, une sueur froide cou­
vre tout leur corps ; lours jam­
bes chancellent. Que vont-ils 
devenir ? Que n’ont-ils écouté 
les sages remontrances du châ­
telain ? Que ne sont-ils rendus 
aux instantes prières de sa bel­
le et vertueuse épouse.

“Cessez de me poursuivre 
s’écrie le redoutable Pygmée 
qui, à quelque distance, essaye 
de se dressfer devant eux ; ces­
sez dé me poursuivre et né Crai­
gnez point : je ne votis ferai au­
cun mal.—Je suis un pauvre 
malheureux poursuivi par la 
justice divine. Il y a bien long 
temps, lorsque j’habitais le |«- 
tit village voisin, j’eus la fai­
blesse de changer une limite. 
En punition de monjerime, voi­
là des années que j’erre dans ces 
bois pour la remettre à sa place 
et je ne la trouve point. Vai­
nement j’ai demandé où je devais 
la planter, personne n’a voulu 
jusqu’ici n’a voulu ou n’a osé 
me répondre, tant Beffroi que jê 
répandais en ces lient était 
grand : dé grâce, mes amis, où 
la mettrai-je donc1?—Là où elle 
est, répondit brusquement le 
chevalier,— et le petit hommo, 
laissant tomber son moi lion, 
disparut sans retour, et, depuis 
cette époque, ou jouit dans ces 
parages de la plus parfaite tran- 
quilité. SANS RESTITUTION, 
POINT DF PARDON.

Cette anecdote se rapporte à 
son début dans le barreaü.

Ben. Butler venait d’êtro ad­
mis au barreau, quand il fut 
appelé à défendre ntt voleur. Les 
témoignages établissaient telle­
ment la culpabilité, qu’il ne 
pouvait songer à faire élargir 
Son client. Le juge so pencha 
vers Butler et lùi dit :

Jeune homme, votts pou­
vez dans cette cause-ci, gagner 
vos éperons. Entreprenez la 
défense de votre premier client 
et vous deviendrez l’un des cri­
minalistes les plus célèbres. Fai­
tes ponr le mieux dans les cir­
constances.

A ces paroles, lês autres avo­
cats éclatèrent de rire. La cau­
se était désespérée. Butler, s’a­
dressant an juge :

“ Votre honneur me permet­
tra sans doute, dit-il, d’avoir un 
tête à tête avec mon client, afin 
de le consulter sur les circons­
tances qui pourraient lui être 
favorables.”

“Très certainement, répondit 
le juge, Vous pouvez passèr datts 
cette chambre à côté. ”

Lorsque Butler se vit seul 
avec l’inculpé, il ouvrit une fe­
nêtre, tira de sa poche une piè­
ce d’or valant $2. 50, la donna 
au vo’eur puis regardant sa 
tnontre : “ dans dix minutes le 
train part pour Hartford, conn. 
Hâtez-vous, et partez afin d’y 
arriver sûrement. ”

Le voleur romerciâ et prit la 
clef des champs. Il y avait à 
peu près une demi heure que 
Butler était sorti de la cour, 
quand le juge impatienté d’at­
tendre, le rappela et lui demanda 
avec étonnement ;

“ Mais où est votre client. "
“ Mon client, répondit Butler, 

je pensé qu’il doit être rendu 
au Connecticut. Vous m’avez 
conseillé de faire tout ce que je 
pourrais pour lui : j’ai pensé 
dn’il ne pouvait taire mieux que 
de s’esquiver et c’est ce qu’il a 
fait.”

i ><

à l’hôtel.
Un anglais, ayant l’habitude 

de se promener dans sa chambre 
avec ses bottes, fort avant dé la 
nuit, tes voisines de droite, de 
gauche et de l’étage inférieur 
se sont cotisées pour lui offrir 
une délicieuse paire de pantou­
fles.

oyai

L’anglais les a reçues avec là 
plus vive recohnaissance. Et 
depuis lots, il ne sort plus 
du’avec ces charmantes nanton-
nes, qu’il ne quitte........... qu’en
ti ntrant chez lui !

*

Cri du cœur- 
L’ami d’un air solennel ;
—Mon pauvre Vieux, j’ai ttttê 

triste nouvelle à l’annoncer. Jë
n’ai pas besoin de te reeomman- r, .. , , .
der le courage, l’énergie Ta ^
belle*mèré est bien malade* la les rhumes, la toux, et toutes les Affections 
malheureuse à déjà un pied dame de. poumons, soit pour les enttnts ou 1» 
i . ‘ adultes, car j en »i fait usage pendant dix
ta tom De............ . 4 dans ma famille, et avec le plus gfâad

Le gendre.- -Ah ! mon Dieu r sucois. Nous en avons toujours à la 
quel malheur, j’ai bieh pleur J?!*»* * nous croyons crue chaque 

•. ’ „ r^Lji hatihe devrait an faire usage en suivant
qu il ny ait pas de place pont bien lel directions ; un grand bien rtsulte- 
l’aUtre ! ra de son usage. Tout a vous, des * JEiu..

Ottawa, ukt., 10 Juillet 1880

Poudres de Condition d’Alexander
BOBT.ÈSroBR les AOfiNOMS

Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, VAS!H 
ME, LA BRONCHITE, L’EXTINCTION 
DE VOIX, L’ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE 

Prépare avec la meilleure gomme d’épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su­
périeure à n’<mporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
os-dessus ènumerees. Combinaison scien­
tifique de la gomme qui suinte de T épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.

rr AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR LUS

agkmt a Ottawa :—C# STRATTON.

I oins des rues Dalhousie et Sainl-PatneK.
\ VIS.—Les médecines ci-dessus, célfr 
iA bres dans tout le Canada pour leui 

eScacité ne se trouvent que chez M. <■ 
STRATTON, le mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

Dans cette 
prépara­
tion la 
gomme ne 
se sépare 
;amais et 
ses propri­
étés anti­
spasmodi­
ques, bal­
samiques, 
expecto­
rantes et 
toniques, 
sont con 
serrées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu­
re contiens 
une grande 
quantité 
de la 
lewe gom­
me en solu­
tion com­
plète.

lout le 
monde a 
entendu 
parler des 
effets pro­
digieux des 
épinettes et 
des pins 
dans les 
cas de ma­
ladies des 
poumons.

En France 
les méde­
cins en­
voient ré­
gulière­
ment leurs 
patients 
prie, de 
phtisie 
dans les fo­
rêts de pim 
et leur 
prescrivent 
une infu­
sion faite 
des bour­
geons d’é- 
pirutte

Son efficacité remarquable dant le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
pdsciAque dans la guérison des rhu­
mes obstinée sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec- 
Prix 25 cli. et 50 cli. la bouteile.

T. ALEXANDER.SIROP tal .0 Nov 1882

DE

GOMMES
CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL

D’PINKTTE ARRANGEMENTS D'HIVER—S3

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di­
manches exceptés) comme suit :
Départ delà Pointe Lévis......... 8.10 a. m.
Àâriveé à la Rivière du Loup.....12 55 p. m,

Trois Pistoles..
Rimousüi........
Campbelllon....
Dalhousie........
Bathurst.........
Newc&stie..... .
Moncton.-......
Saint Jean—•
Halifax............

Le train se racci rde à 44 la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m

Les trains d'Halifax et Saint-Jean se 
rêüdeht à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se «-accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
IYotc à 9.23 p. m., restent à Campbelllon 
le dimanche,

Le char PuLman qui part de Montréal 
les lundi, m-Tcredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend b 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement con­
cernant le fret et les passage rs, s’adresser à 

R. C. W. MacCUAIG, 
Agent.

ROUGE>
s

Wï ........  2 05 p. m.
......... 3.49 p. m.
....... 8 35 p. m.
...... e. 9 15 p. m.
.........U.17 p. m
.......12.52 p m
...... ‘4.00 a. m.

........  7.30 a. m.

...... «12.45 a. m.

doDB do•s meil- do
do

GRAY. do
do
do
do
do

tables.
Les mots “ Sirop de gomme d'épinetle 

rouge de Gray " constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

KERRY WATSON * CO.
Pharmaciens en gras,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

tilDnov. 18821

MACHINES A COUDR* ü. POTT1NGKR,
SurinleniàUiiL général, 

Ottawa. 19 Déc !S 2I la
Le plus grand assortiment de Machines 

à Coudre des
MEILLEURES

■et aux conditions les plus ta 'le*, comprt
nant (ponr nuage. <** eatique 
Royal, Wilson, Btewnii, Weed, Wan 

ser, KewStew.nl, .. Lite, 
Wheeler et Wtï

(Machines à Coudre pour 'abrique) 
Wanzer I> et P.

Singei de Wilson Ma 8.
Machines de Pearson pour coudre ave< 

le til ciré et avec le brai dur.
Machines de Jones à rapiécer pour e- 

fabricants de chaussures.

il LA
t

1i
fill:

POMMADEj

R. W. MARTI >
SANS ëCALE*6, Rue Rideau.

to Sept. 1883 I»

Philbert et Archambault, Contre la chute des cheveux et i. 
Calvitie.PEINTRE N, j A PliStÊRS 

ET DECORA VKUBS,

No. 117, Rue St-André,
OTTAWA.

Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 
;ie plus court délai avec élégance et promp­
titude. Tout ouvrage garanti.

Une vü^ife est solliicitée
16 Juin 1883

Brevetée à Ottawa et à Washington

$1.00 LA BOITES

A. PHILIPPE B. PANAT, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

tVUMXbt
Cette préparation est devenue n 

propriété du

Coin itt Roes H FT SUSSEX, Hair Renewer Compaovj
OTTAWA.

latrie: mr U n» Sniiex. 
1er jet» INI.

dont le bureau principal eet » 
Ottawa.u

rim

No. 271OttaW* et Hull, 17 Nbvêmbre 18833e année
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R
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Expressille.

)p.m 10.00p. ir 

6.30 a u)p.m

> i.m 10.00p.

6.30 a. vj p.m

jour Passag.-f 
s-Palais et . -s 
les Trains «*

trient de Moiu-

près l’heure

min de 1er «•»> 
de f«îr Canada

uébec.
8: Nos. 143 
ôtel Windso*,

et Saint-Loi >«..
IS,
urintendam
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)

feHbles

'TON,
Menuisier,

X, Ottawa.
s heureux d’en- 
ie ce soit,

i de Maisoos
l/nur, Cham 
et Salle à

^ des ouvrier,
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CINQUANl’ti- 
)unu comme le

1* Coqne- 
maladie*
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Bouteille.
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îR, Ottawa.

FILLE,

$y,Ottawa
assortiment

er Choix,

EAU,
LARD SALE, 

■S, etc., etc,
toute compé

W
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Institut—Il y 
titut, hier soir, 
membres ont éi

Av/f- -i’qur 1 
brui”'"1, ies en 
tisme, -,‘vvez \ 
de Dav.s Vo 
une autre coloi

Personnel — 
pour les brevet 
pour Montréal,

Démolition—( 
la démolition d 
sur le terrain d 
du gouvérnemf 
lington.

Terni/e—Ikux 
venant ü’être reçu, 
prix, 2»c la livre, 
Uilhn isie. Envo: 
tillon jratia.

Bûcherons—L 
ment à Ottawa 
ger 400 homme 
coupe du bois c 
de Michigan.

Le teint—La 1 
rajeunit le tein 
du jeune âge. 
les pharmacien

Travaux—Le 
de Carleton a c 
chat de cent toi 
être cassée par 
dant l’hsver.

Papier peint 
TAPISSERIE v 
et seront vend 
TANT, chez P 
455,>ue Sussex

!
i
?4

■

î

Conseil de ville 
siégera, lundi 
ville';'dés qhest 
portance y seroIii

Tabàc canadit 
dien se vend ac 
la livre, c’est à 
pareille date, l’i

Un bon rem'e
pes, les doulei 
dans les intesti 
sons, servez voi 
Perry Davis. Vi 
une autre colon

Position—U. 
puis longtemp 
bure at^ du Qra 
est parti, hier 
Prince Èdo 
une position i 
chemin de fer 1

--Ixes pilules 
Mviale guériss 
etc.—25t. par bi

Opéra — La 
remplie de noi 
nier soir, poui 
l.ecoiivreur pan 
dit une des mei 
ait visité la cap

Envoyez toujou 
meilleure huile d 
chez N. A. Bavard

i

A

uarc

Vol de lettres- 
cusé de compile 
malles entre Os 
été traduit de 
juge de paix D. 
condamné à si 
vant le juge L 
leur, du vol, re 
lundi ; la péh 
semblable est di 
ans.

i noffensif -Ce 
plus en plus à V 
des “ Amers ind 
incontestable el 
ne conlienflen 
minéral. ..i

Mort subite—î 
employé d puis 
au bureau de p 

rt,subitemen 
six figures, il q 
posta pour aile 
penewn, et se se 
pris de faibles 
magasin de M. 1 
expira quelque»

i mo

ii se
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tain qu’il se conservera longtemps 
frais comme fœil.”

Les prévisions du défunt exécu­
teur des hautes œuvres se sont réa­
lisées, dit la Lanterne—à laquelle 
nous hissons la responsabilité de 

M. Gurney, qui est à la tête d’une l'histoire—mais dans des propor- 
manufacture importante à Hamil- bons qu il ne prévoyait pas lui- 
tpn, était, hier, à Ottawa. Dans le même. En faisant des travaux de 
cours d’une conversation avec le terrassement dans le cimetière, on 
reporter du Citizen M. Gurney dit mil à jour le cadavre de Poirier, 
qu’il arrivait d’une tournée dans la dont rien n indiquait plus la place, 
province, et qu’il n’a vu nulle part et on l’a trouve complètement mo­
les signes du malaise commercial miflé. La peau était devenue pres- 
dont parlent les journaux grits. Les que noire, mais aucune déformité 
paiements se font' Men par tdUPfit 116 s’était produite. Au toucher, le 
les ventes sont actives. corps était dur comme la pierre.

Quand au poids il était relative­
ment très minime. C’est évidem­
ment aux propriétés particulières 
du terrain qu’est due cette conser­
vation extraordinaire. La momie 
de Poirier va être apportée à Paris 
et soumise à l’Académie des scien-

I dans la salle du bazar, Leurs Ex­
cellences ont pris le lunch dans la 
salie des rafraîchissements et ont

peltent sa veqgeance sur vos têtes, 
soyez ctyaritâbles. Que votre bourse 
soit toujours ouverte pour T ndi- 
gent, que l’aumône vous soit facile, 
et le ciel aura des bénédictions 
pour vous et pour ceux qui vous 
sont chers.

Je ne puis résister au désir de 
transcrire ici quelques vers de Tur 
quéty. Turquéty a été l’un des 
grands poètes de notre siècle, l’un 
de ceux qui se sont dévoués à la 
grande cause de la religion, et dont 
la lyre, bénie du ciel, a su trouver 
des accents immortels pour chan 
ter Dieu et ses grandeurs Les 
anges eux-mêmes, 
avec admiration, quand avec des 
sanglots dans la voix, il frappait à 
la porte des grands de ce monde, et 
mendiait une faible obole pour le 
pauvre.

LES COTONSINSTITUT CANADIEN
Après une suspension de quel­

ques semaines, les deux grandes 
fabriques d’Hochelagareprendront, 
lundi proenain, le cours de leurs 
opérations. Certains journaux, en 
annonçant le fait, prétendent que 
ces opérations vont être cependant 
réduites de beaucoup. Le rensei­
gnement est faux. Bien loin d’être 
réduits, les travaux seront plus 
considérables qu’ils étaient en der­
nier lieu.

Les fabricants ont reçu des com­
mandes importintes pour les diffé­
rentes espèces d’articles. Ainsi, la 
fabrique d'indiennes de Magog, par 
exemple, a passé avec eux un con 
trat pour le produit de trois cents 
métiers.

Quant à M. Morrice, il sera, à 
partir du 1er décembre, agent uni­
quement pour les fabriques d’Ho­
chelaga. Nous croyons savoir qu’il 
s’est assuré d’un écoulement pour 
le fonds qu’il avait en mains.

Il nous fait plaisir de voir heu­
reusement terminés les embarras 
de cette industrie qui, ainsi que 
nous l’expliquions encore il y a 
deux jours, ne pouvaient être»que 
temporaires.

Les libres-échangistes de l’oppo- 
,-ition toujours empressés à tiret 
des conclusions anti-protectionnis­
tes de cette sorte d’accidents inévi­
tables et d’occurrence plus ou 
moins fréquente en pays indus­
triels, n’ont pas eu plus de chance 
avec leurs prophéties cette fois que 
les autres fois. Les oiseaux de 
malheur de la presse libérale en 
sont pour leurs réjouissances anti­
cipées. La pensée que nos centaines 
ou plutôt des milliers d’ouvriers 
allaient passer l’hiver sans ouvrage, 
avait causé à nos patriotes adver­
saires une joie intense, qu’ils vont 
être forcés de rentrer Nous leur 
offrons nos condoléances avec 
celles des ouvriers d’Hochelaga.

—La Minerve.

laissé à la directrice de la table fn 
chèque de $50.

GRANDE SOIREE

D’INAUGURATION,
Littéraire et Musicale, 

MERCREDI, 21 NOV.,
A 8 heures du soir.

M. FAUCHER DE ST.-MAURICE
donnera une conférence sur

M LOUIS TURCOTTE.
16 novembre 1883.

Nouvelles GénéralesLE CANADA écoutaient

Domptbuh blessé par uns LIONNE

Un incident très émouvant s’est 
passé à la dernière représent ition 
de la ménagerie Planet, à Dijon 
Tandis que Planet avait ?a tête 
dans la gueule d’une des lionnes 
celle-ci qui était surexcitée, resserra 
la mâchoire, une de s-.-s dents pé­
nétra dans la tempe dn dompteur 
qui se retira vivement. Une des 
lionnes vint lécher le sang qui 
jaillissait assez abondamment de la 
blessure, heureusement peu grave

Homicide non pbéméeité

L’enquête sur la mort de la fem­
me Dillon, arrivée üimanche der 
nier à la suite de coups que lui 
avait infligé une dizaine de jours 
auparavant le nom né Gambleton, 
s’est terminée à Québec par un 
verdict d’homicide non prémédité.

L’accusé a été écroui dans la 
prison du district en attendant son 
procès qui aura lieu aux assises 
d’avril.

Plusieurs matelots vont proba­
blement être retenus jusqu’au prin­
temps comme témoins de la Cou­
ronne.
Pugiliste féminin

Une scène des plus mouvemen 
tées a eu lieu dernièrement devant 
un magasin de nouveautés du bou­
levard Sébastopol, à Paris.

Une femme B ... blancnisseiise, 
déjà condamnée six fois pour vp! ; 
venait d’emever avec beaucoup de 
dextérité une pièc. d’étoffe à l’éta 
lage, quand des agents de la sûreté 
placés en survei'lance voulurent 
l’arrête-

D’un coup de poing la femme 
B..., douée d’une grande force phy 
sique envoya rouler un des agents 
sur la chaussée. Le pauvre diable 
avait la mâcooire fortement endom­
magée.

Un véritable pugilat eut lieu en­
suite avec les gardiens accourus au 
secours des agents.

Bref, il ne fallut pas moins du 
quatre gardiens de la paix pour 
conduire la récidiviste au bureau 
de M. Berlioz, commissaire de po­
lice, qui l’a envoyée au Dépôt.
Une momie de guillotiné.

Il y a eu neuf ans le 3 octobre 
qu’on guillotinait, à Chartres, un 
assassin du nom de Poirier. C’était 
un gredin de la pire espèce qui 
avait assassiné quatie ou cinq per 
sonnes, et dont le procèÉ avait fait 
grand bruit. Poirier était un 
homme d’une cinquantaine d’an­
nées, fortement charpenté et d’une 
apparence très vigoureuse. Il mar­
cha à la mort avec un certain cou. 
rage, et son exécution ne présenta 
pas d’incident. M. Roch l’expédia 
en quelques secondes, tandis qu’il 
fallait deux minutes et demie à son 
successeur, M. Deibler, pour faire 
la même opération.

La tête tranchée, le fourgon prit 
le chemin du cimetière qui était 
tout voisin. Les reporters présents 
l’accompagnèrent et assistèrent a 
l’inhuma1,ion qui eut lieu dans une 
fosse toute prête, et creusée d’envi­
ron cinq pieds. Cette fosse présen­
tait cette particularité, qu’elle était 
pratiquée non pas dans la terre, 
mais dans un lit de tout petits cail­
loux Le corps fut couché sans 
bière au fond du trou avec sa tête 
entre les jambes ; on fit pleuvoir 
dessus les minuscules graviers, et 
quand il fut reconvert, tout le 
monde s’en alla.

En sortant du cimetière, M. Roch 
dit textuellement ceci : ’‘Je n’ai 
jamais vu un patient saigner com­
me ce gaillardJa. Aussi, est-il cer-
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PETITE CAUSERIE TEMOIGNAT.1! CONVAINCANT

Pitié pour le vieillard dont la tête s'incline ! 
Pitié pour l’humble enfant. Pitié pour vor- 

[pheline.
Qu’un peu d'or ou de pain sauve du dés- 

(.honneur !

Je me suis démis l’épauie à la suit 
d'une chute, le 5 octobre 1881. Les do­
lours furent appelés, mais ne purent r- 
mettre mon bras à son état naturel. Aj-r- 
121 jours de soullrauces atroces, j’allai 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .** 
médecin réussit à me re nettre le bra.» et 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne p uvais plus que pliü 
mon bras à ang e droit. Les nerts j.« 
raissaieut èt e en til d’acier ; j’appliqua 
tous les remèdes ordinaires, de l’alGOolA- 
du vinaigre* du Brandy et de l’àimqi, 
mais sans aucun elïet marqué. Moi s 
avions hne petite quantité de votre anuiefe 
et Uniment d huile. C'est le remède quit- 
donné les meilleurs rés ultats. Je nu Pa* 
trouvé que dans une pho;- n oie et en petite 
quantité, et ayant dema» aux pharma­
ciens pourquoi ils ne gaiv.Hioiit pas (e i» 
raède; “ fin bien, m- répond rout-ite?uotl* 
ne savions pas que 
tant de valeur. ” *

L’été a plié armes et bagages et 
retraite avec ses verts feuillages, 
ses brises parfumées, ses oiseaux 
enchanteurs, devaut l’hiver qui 
s’avance en roi et étend partout 
son blanc manteau d’hermine.

Le soleil ménage maintenant 
ses sourires, les arbres sont sans 
feuilles, les nids sans chansons. 
Pour toute la nature est commencé 
le long sommeil de l’hiver.

Mais cet esclavage ne sera que 
de courte durée, car reviennent les 
beaux jours d’avril, les chauds 
rayons du soleil, les brises tièdes, 
et l’on verra l’hiver battre en re­
traite, mais comme un brave qui a 
longtemps lutté ; la neige fuir par 
les mille et un petits ruisseaux 
qu’elle se creusera, et le gai prin­
temps nous revenir avec sajeu- 

toujours belle, ses sourires

Ils sont là; leur voix triste essaye

Dites : resterez-vous aussi froids que la 
[pierre.

re;

Où s'agenouille la douleur.

Je le demande au nom de tout ce qui vous 
[aime,

Je le demande au nom de votre b .nheur 
[même,

Parles plus doux penchants et par les plus 
[saints nœuds,

Et si ces mots sacrés n’ont p, toucher votre 
[âme,

S’il faut un nom plus grand, Chrétiens, je 
[le réclame

Au nom du Christ, pauvre comme eux.
ce remède avait uU- 

I.s ont été tellement sa - 
tisfaits le mon témoignage que depuis! 1 ■ 
en ont acheté et en ont vendu des ipian 
lités. Mais comme je ne pouvais attendri 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sow- 
l’influence de l’Ether pour opérer sur mm- ■ 
bras et détendre les nerfs. J’ai préfère 
vous écrire immédiatement pour vous de­
mander de menvoyer six bouteilles, ma. 
avant que la seconde fut épuisée, les LU 1- 
ètaient détendus et je pouvais me servit1 
de mon bras avéc facilité et sans iloulen ■ ■ 

Permettez moi de vous dire que noué 
cous servons h ibiluellumcnt de votre ar­
nica et linime .1 d’huile comme remèc 
pour les brûlures, écorchures, entorse», 
maux de rein- el C, énérti pour mal-» 
les maladies externes et cela avre 
meilleures résultat» qu’aucun remè lé i . 
peut donner. M. n médecin do me son et* 
tiére 'approbation a ce remede.

Votre tout dévoué,
Revn. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

J’ai assisté la semaine dernière à 
la fête aux huitres de l’Institut Ca­
nadien, et je vous dirai en toute 
franchise qu’elle est de celles qu’on 
n’oublie pas. Pour moi ce sera cer 
tainement l’un de mes meilleurs 
souvenirs, et si plus tard remon­
tant le.cours des quelques années 
que j’aurai vécu, ma pensée y cher­
che le souvenir de quelques heures 
bien agréablement passées avec de 
bons amis, alors que tout était ami 
tié vraie, gaieté franche, elle s’arrê­
tera avec plaisir à cette date du 7 
novembre 1883.

Depuis bien des années l’Institut 
Canadien, marche fièrement aux 
grandes destinées qui lui sourient. 
Tous les jours de nouveaux succès 
viennent s’ajouter à ses succès de 
la veille, et à sa couronne déjà si 
belle, chaque soleil voit s’ajouter 
de nouveaux fleurons. Et les beaux 
jours de l’Institut ne sont pas finis, 
le terme de ses succès n’est pas en­
core arrivé. L’Institut vh ra encore 
bien des jours, bien dés mots, bien 
des années, et nos petits fils vien 
dront y apprendre comme nous, 
l’amour de la patrie, le dévouement 
à ses intérêts les plus chers, et le 
désir,de la voir toujours entourée 
de respect et d’admiration.

Nôtre pays s’est élevé si haut déjà 
que les peuples de là terre cour­
bent la tête et saluent avec respect 
cette nation jeune encorp, oui en 
deux siècles a franchi à pas de 
course, la distance qui la séparait 
de la gloire, et a planté son drapeau 
sur un sommet si élevé, et l’a en­
touré de tant de gloire, que de tous 
les coins’du monde, on le voit, on 
l’admire, et on lé respecte.

nesse 
toujours attrayants. PETITES NOTES

Les dépêches disent que la glace 
sc forme rapidement dans le golfe 
St-Laurent.

M. F. X. Lemieux, avocat, a été 
élu, hier, dans le comté de Lévis 
par une majorité de 45 voix.

On veut prendre ies moyens à 
Montréal de ren.ettre à flot 1 pro­
jet de loterie du Rév. curé Label le.

M. le docteur McGill, qui a pris 
lors de la confédération une part 
active dans la politique en faveur 
du parti libéral, vient de mourir, à 
Oshawa.

M. Small, député de Toronto-Est, 
a eu une entrevue, hier, avec l’ho 
norable ministre de la milice au 
sujet de la construction de la salle 
d’exercices militaires de Toronto.

Son Honneur le juge Routhier, 
M le docteur Roy et sa femme et 
le Rév. Père Thibault étaient au 
nombre des passagers qui sont par­
tis, ce matin, po ir l’Europe par le 
Parisian.

Le nouveau steapier du chemin 
de fer du Pacifique, \'Athabaska,~a 
passé, hier, à Kingston en route 
pour le lac Supérieur. Le steamer 
est séparé eu deux parties et re­
morqué par un loueur. <

Un correspondant du Courrier du 
Canada laisse croire que les élec­
teurs d’Essex offriront aux pro­
chaines élections fédérales la can­
didature de leur comté à M. Tho­
mas Chase Casgrain, avocat de 
cette ville.

Il est entendu que la législation 
né' essairv pour légaliser le méri­
dien comin un dans ses i apports 
avec les affaires commerciales sera 
adoptée à la prochaine session.

L'heure fixée par notre méridien 
n’est que de trois minutes en avan­
ce avec 1,’beure que no is avions à 
Ottawa avant le changement;

Hier après-midi, \ Leurs Excel 
lienees, le marquis1 et la marquise 
de Lansdowne, sont allées faire une 
visité au bazar de l'orphelinat St 
Patrice. Après divers achats faits

L’hiver a bien aussi ses charmes, 
ses distractions, ses joyeux quarts 
d’heures. J’aime les promenades 
par un temps froid, alors que l’on 
rencontre tant de jolies têtes, de 
joues bien roses, de regards per­
çants et de fins sourires. J’aime les 
grands] traîneaux passant à toute 
vitesse, le joyeux carillon des 
grelots. Et puis le soir, quand est 
venue l’heure de retourner à la mai­
son, qu’il fait bon retrouver le feu 
de grille si pétillant, si babillard, 
et d’y réchauffer ses pauvres petits 
pieds, qui ont bien trotté.

J’en sais plus d’une parmi 
nos jeunes filles, pour qui l’hiver 
est la saison par excellence, car 
c’est la saison des fêtes. Déjà elles 
sont à réparer le désordre de leurs 
toilettes pour le premier bal. Et 
puis le soir, quand l’ange du som 
meil étend ses grandes, ailes sur ces 
têtes enfantines, et que le fol essaim 
des rêves touibillonnant sur ces 
enfants qui s’endorment, il leur 
semble entendre des voix plus 
douces que le zéphyr, plus légères 
que l’oiseau, et toute la nuit elles 
rêvent à la valse qui les emportera 
bientôt dans son tourbillon.

Ayant souffert du Rhumatisme pendan. 
longtemps, on m'a conseillé île faire re­
sale de votre Arnica et Uniment d’hui! 
La première application me donna un sou­
lagement immedia , et maintenant je sui; 
cupabla d'agir à mes affaires, grâce à voire 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoilé,
W, H. UlCKISO.N,

218 rue St. Constant, Mont-Cal.
En vente chez L. ). üicikh, rue Sussex, 

Ottawa.

J

ü
1fjm

..JB
I i'
Sfi

&WmOF'
m
fftkj
- ü
L'ami nrs pu; , :a s.

CET AMI EST LE

pain KiLira
Riches, amusez vous, vous faites 

bien. Rendez au soleil ses chauds 
rayons d’été, à nos demeures les 
charmes du printemps ; soyez hou 
reux, c’est encore bien. Mais sou­
venez vous que la hideuse misère 
est assise à plus d’un foyer Souve­
nez-vous qu’il y a des mères qui 
aiment leurs enfmts jusqu’à l’ido- 
latrie, et qui n’ont pas une bou­
chée de pain à donner à ces chers 
petits auges, qui tendent vers elles 
leurs petites mains amaigries et 
saignantes de froid. Et si vous 
ne voulez que tous ces sanglots de 
la- misère, que lotis ces cris de la 
détresse montent vers Dieu et ap-

I»K PERRY DAYIn.
RIS INTERIEUREMENT. - 
guérit la Dyssenterie, le Choit - 

la Diarrhée, les Crampes et lus L'.v. 
leurs d’Estomac, les maladies du Fi le 
la Dyspepsie, les Indigestions, Ses 
Rhumes Soudains, la Toux,

«
M. N. O P.

etc. -•»-
j&MPLOYÉ À L’EXTERIEUR 
(Sri il guérit le Panaris, les Engt 
lures, les Entorses, les Ulcères, les 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neurai 
gies, les Douleurs dans les Membre, 
et les Jointures, etc., etc.

M. le Dr N. B. Diopne, rédacteur- 
eo chef du Courrier du Canada et 
du Journal'des campagnes, vieiwde 
publier, sous la forme d'üne petite 
brochure, le compte-rendu complet 
de la fête nationale des Canadiens 1 
français, célébrée à Windsor, le 25 
juin 1883. Cette broohure a vête 
imprimée aux ateliers de M. Léger 
Brousseau, propriétaire du Courrier 
du Canada. Nos remerciement* à 
l’atiteurpoftr l’envoi d’un exêrtt 
plaire.

En vente chez tous les Pharmacien*-., 
88c. et 50c. la Bouteille. I

"tyPrenez Garcje aux Imitations.*^
A Louer ou à Vend re,

A LOUER—Chambres bien mciii-lcoa Nfc 
216, rue Maria. Prix modérta.

Il 
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Malle anglaise—Là malle, anglaise 
arrivée par la ligne Cunafd, hier, a 
été distribuée à Ottawa, ce matin.

Institut—Il y a eu • éance à l’Ins 
titut, hier soir, plusieurs nouveaux 
membres ont été inscrits.

Avis - -Pour le mal de dents, les 
brui"' ’< ies coupures et le rhuma­
tisme, servez vous du Pam Killer 
de Dav.s Voyez l’annonce dans 
une autre colonne.

Personnel —J. Goursolle, agent 
pour les brevets, A Ottawa, est parti 
pour Montréal, hier

Démolition—On vient de terminer 
la démolition de la dernière maison 
sur le terrain des prochains édifices 
du gouvernement sur la rue Wel­
lington.

Terrible—Deux mille 1.vo s de thé japon 
venant a’être reçu, seront vendues à moitié 
lirix, toc la livré, chez N. A. Savarl, rue 
Dtlhn isie. Knvoyez chercher un éclun- 
tillon rratis.

Bûcherons—Un agent est actuelle 
ment à Ottawa dans le but d’enga­
ger 400 hommes pour aller faire la 
coupe du bois cet hiver dans l’état 
de Michigan.

Le teint—La “ Lotion Persienne ” 
rajeunit le teint et lui rend l’éclat 
du jeune âge. En vente chez tous 
les pharmaciens.

Travaux—Le conseil du comté 
de Carleton a décidé de faire l’a­
chat de cent toises de pierre pour 
être cassée par les prisonniers pen 
dant l’hsver.

Papier peint—Trois ballots de 
TAPISSERIE viennent d'être reçus 
et seront vendus au PRIX GOU­
TANT, chez P. G. Guillaume, No. 
455j Irue Sussex.

Conseil de viUe—Le conseil dé ville 
siégera^ lundi soir, à l’hôtel de 
ville ;'dés questions d’une uàute im­
portance y seront traitées.

Tabac canadien—Le tabac cana­
dien se vend actuellement 30 cents 
la livre, c’est à dire 10 de plus qu’à 
pareille date, l’au dernier.

Un bon remède.—Pour les cram 
pes, les douleurs dans l’estomac, 
dans les intestins, et pour les fris­
sons, servez vous du Pain Killer de 
Perry Davis Voyez l’annonce dans 
une autre colonne

Position—M. Sames Parker, de­
puis longtemps employé dans le 
bureau du Grand Tronc, à Ottawa, 
est parti, hier soir, pour l’ile du 
Prince Edouard, où il doit prendre 
une position importante sur le 
chemin de fer “ Union Pacific.”

--l.es pilules de noix longues du 
Mc iale guérissent le mal de tête, 
etc.—25c. par boîte.

Opéra — La salle d’Opéra était 
remplie de nombreux spectateurs, 
nier soir, pour entendre Adrienne 
LecoUvrcur par Dlle Rhêa. On l’à 
dit une des meilleures actrices ijui 
ait visité la capitale.

Envoyez toujours vos ordres pour h 
meilleure huile de charbon américaine, 
«liez N. A. Bavard, rue Dilhousie.

5
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Vol de lettres—Henry Pooley, ac­
cusé de complicité dans le vol des 
malles entre Osgoode et Dawson, a 
été traduit de nouveau devant le 
juge de paix D. M: Grant. Il a été 
condamné à subir son procès de­
vant le juge Lyon. Powell, l’au­
teur, du vol, redevra sa sentence 
lundi ; la pétialiÉé dans un cas 
semblable est de pas moins d cinq 
ans.

mofensif-Ce qui contribue de 
lus en plus à l’immense popularité 
es ” Amers indigènes,” outre son 

incontestable efficacité, c’est qu’ils 
ne cooiienfient aucun principe 
minéral. ..iI Mort subite—M. P. D. McIntyre, 

ployé d puis plusieurs années 
au bureau de poste d Ottawa, est 
mort.subitement, flier soir. Vers 
six fleures, il quittait le bureau de 
posta peur allw.à sa maison.de 
peneèMi, et se sentant tout à coup 
pris de faiblesse, il entra darts le 
magasin de M. H. Meadows, où il 
expira quelques minutes après.

em
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A vendre—Pour $550 de parts à de relations choisies èl assez nom- 
la Société de Construction d’Otla- breuses, eu égard au peu de temps 
wa à vendre à 90 pour cent. S’a- que la famille Tremblay habite la 
dresser au numéro 119, rue Stewart, cap'taie. La démarche dont elle a 
Ottawa. • 15 Nov—Hf. été l’objet, hier soir, prouve bien

, „ . ta haute considération dont elle
Le prisonnier Dunn Plusieurs jouit au milieu au milieu de nos 

membres dh conseil du comté de familles canadiennes. Les person- 
Carleton sont davis que le prison- nés qui ont pris part à cette fête 
mer Dunn, accusé de meurtre, et garderont longtemps le souvenir 
detenu depuis deux, ans et demi du 15 novembre 1883. 
dans la prison dn comte, attendant
son procès, devrait être mis en —Lisez ceci avec attention : 
liberté vu que le procès peut être Toute personne désirant laisser son 
retardé indéfiniment, le principal ordre, soit pour pantalon ou habil 

• témoin à charge étant mort. Une lement, ferait bien de se hâter 
résolution à l’effet de demander sa d’aller à l’établissement Ne "-York, 
mise eu liberté au ministre fle la No. 523, rue Sussex, où >i. J. L. 
justice a été rejetée, hier, parle Beaudry vient de recevov de beaux 
conseil du comté. tweeds, derniers patrons, tout laine,

desquels il peut confectionner un 
habillement complet dans les der­
niers goûts pour la modique somme 
de $10 seulement. Chacun est in 
vité à examiner ies marchandises ; 
accueil bienveillant de la part du 
patron et des employés.

Nouvel Etablissement
LUNDI, 24 SEPT•i

J’ouvrirai un

l
-AU— I

No. 457 Rue SUSSEX.TOUS LES
Une visite est respectueusement sollicitée.

A. LALONDfi.r

THES—Sirop du Dr Coderre pour sou­
lage. lis douleurs des jeunes en­
fants—25c. par bouteille.»

Marché —Le marché de la basse- 
ville était bien pourvu de produits 
de toute sorte, ce matin, mais les 
prix étaient assez élevés ; le tœuf 
se vendait de $4 à 4.50 par 100 lbs., 
le lard $6 à $7.50 par 100 lbs; le 
mouton 7cts la livre; les dindes 
$1.50 à $2 le couple ; ies oies 50 à 
OOcts la pièce ; les poulets de 40 à 
50cls le couple ; les perdrix 40cts la 
paire ; les canards 70cts 1- couple ;
1rs pommes de terre OOcts la poche ; 
oignons 80cts le minot ; les choux 
25cls la douzaine ; les navets 40cts 
le mir ot ; beurre 25cts en livre ; 
œufs 28cts la douzaine.

— La constipation habituelle, 
môme la plus invétérée, se guérit 
facilement par le “ Remède du Dr 
Sey,” pris à des doses en propor­
tion avec la s vérité et la marehç 
du cas

Les directeurs de pensions, insti 
tuteurs et autres trouveront cons 
tamment, au magasin de musique 
de F. Boucher, 158, rue Sparks un 
choix varié de cantates pour distri 
butions de prix, fin d’année, fêtes 
de supérieurs, visite de pasteur et 
d’évêque ; ainsi qu’une splendide 
collection de romances françaises 
spécialement publiées pour Pen 
sionnats,

Evènement—La soirée du 22. à 
l’institut canadien-français, est ap­
pelée à faire événement dans les 
annales dramatiques françaises de 
cette ville. De jour en jour, le 
succès s’accentue. Rien ne manque 
à cette soirée qui sera aussi belle 
qu’on puisse le désirer. Des dis 
positions viennent d’être prises par 
la direction pour assurer les effets 
pyrotechniques du 2e et du 3e acte 
du drame “ La Révolution du 
Canada.” Ces deux actes sont ap­
pelés à un succès immense. Et 
cependant nçus aurons avant eux 
un assaut d’armer^ dont toutes les 
émouvantes péripéties sont appe­
lées à produire dans le public in 
telligent m,e émotion véritable.
“ Le Sergent,” une de ces œuvres 
puissantes françaises, sera récité 
par M. Budas. M. Duquette con­
duira un orchestre splendide. Voyez 
affiches, programmes, journaux, et 
allez vite chez M. Guillaume, 
libraire, rue Sussex, et retenir les 
derniers billets réservés

Massacre horrible — Une tragédie 
épouvantable vi nt de se passer à 
Ottawa. La police est sur pied. La 
boisson et les cigares sont de qua­
lité si excellente au restaurant Iro­
quois que M. Gratton, propriétaire 
et M. Paré, gérant ne peuvent pas 
toujours contrôler les gens, car per­
sonne ne veut partir sens être ras 
sassié des boissons et des liqueurs 
qui dépassent toutes celles connues 
jusqu’à présent à Ottawa.

Une belle fêle—Jeudi dernier au 
soir, de notobreux amis se réunis­
saient chez M. Tremblay, du dé 
parlement de l’agriculture, pour 
célébrer le 21e anniversaire de la 
naissance de sa fflle ainée, Mlle 
Marie Tremblay, et lui présenter 
un bouquet accompagné d’un ca 
deau consistant en un joli choix de 
bijoux ou or Profondément sur­
prise, mademoiselle Tremblay sut 
remercier ses amis dans des termes 
gracieux. l,a soirée s’est continuée 
par la danse et le chaut jusqu’à une \ 
heure avancée de la nuit.

Mlle Tremblay, par la distinction |â 
de ses qualité^ et de ses manières, 
par ses talents remarquables en 
musique, s’est créée déjà un . cercle

Lotion Persienne
Sont réduits de 25, 30 

et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manques pan cette Oceanian

La LOTION PERSIENNE est la meilleure 
préparation connue jusqu’à présent contre 
le MASQUE, les ROUSSEURS, les BOUTONS OU 

s autres maladies de latout
Cut te préparation ne contient rien qu» 

son injurieux à la peau, et pour cette raisov 
est récommandée d’une manière spéciale 
comme une excellente sàü de toilette.

Pas de bureau de toilette bien garni sans 
bouteille de LOTION PERSIENNE.

En vente chez tons les pharmaciens.
Dépôts en gros à Montréal,

MM. LYMAN SONS à Uo.
KERRY WATSON A Co

H. SUGDEN E VA NS A Ce

COUR DE POLICE
I Présidence <tu juge t/Gara 1

Eugène Rossignol; accusé de désordre* 
est condamné h $3 d’amende et $2 de 
frais ou quinze jours de prison.
^ i Salomon Charron, même offense, môme 

> pénalité.
Alex. Guertin, accusé de voies de fait, 

condamné à $-3 d’amende et $1 de frais, 
sj"Arthur Popper, accusé de désordre, 

cause remise à lundi.

Oscar McDonell,
EPICIER Eï MARCHAND DE VUS

une

ÎOI, Rue RIDEAU,
4 Jan. 1889.

OTTA WA. Sirop des Enfants do Dr CoderreC’EST LE TEMPS!
Oui, c’est le temps. Inutile de retarder ! 

Sacrifiez deux jours s’il le faut, mais allez- 
y sans faute si vous voulez des pelleteries 
de première classe, faites dans les derniers 
goûts et à bon marché. La dépense d'un 
voyage n'est rien quand il s’agit de l’achat 
d’un capot, manteau ou set en fourrures. 
En allant là où il y a le plus grand assor­
timent, le meilleur choix les meilleure 
qua lités, les goûts les plus nouveaux h 
de l’ouvrago garanti, on est toujours sûr 
d’économiser sor temps et son argent.

Les Messieurs du Clergé, sont spéciale­
ment invités de venir voir nos capots en 
mouton île Perse, de Russie, Bokhara, 
chien de Mer, loup de hussie, casques en 
loutre de Mer, loutre Canadienne, mouton 
de Perse, de Hussie, en Seal, etc. etc. Tous 
ces articles sont faits à notre maison et 
nous nous faisons fort de les livrer sur me­
sure sous quelques heures d’avis.

Aux Dames. Nous disons que nous 
avons le plaisir do pouvoir leur offrir le 
plus beau choix possible en manteaux, 
casques et manchons en Seal, Mouton de 
Perse, Alaska, Loutre, Lièvre de Russie, 
etc. Nos collets et collerettes noirs, et 
garnitures en fourrures, confectionnés par 
nous-mômes avec les meilleures peaux, 
ne sont pas égalés par la beauté, le fini et 
le bas prix.

Avez-vous des pelleteries changées de 
couleurs, passées de modes, apportez-nous 
les, ei nous vous les mettrons aussi belles, 
aussi brillantes que qand elles étaient 
neuves et formées dans les derniers 
patrons.

Nous sommes agents pour la vente des 
robes de fourrure, de la Compagnie du 
Nord-Ouest, c’est vous dire que nous 
avons le plus grand assortiment de robes 
et que nos prix sont très bas.

CHN. nt SIARD1NS ©I Ole ,
637, rue bte-Catherine, Montréal, 

à l’enseigne des 3 Chevreux.

Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba. 
tion des professeur? 
de l’Ecole de Méde 
cine et de Chirur» 

igie de Montréal, 
Faculté de MédecL 
ne de l'Université 

|SJKdu Collège Vioto

fhwl Le sirop des en 
finV fants est supérieui 
wXr à tontes les prépa 
y rations calmante»

—------- offertes aux mèrefc
de famille pour conserver la santé de leurt 
enfants ; il peut être donné avec la pliia 
grande confiance aux enfants dans les^ca» 
suivants : Colique. Diarrhée, Dvssenterio, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godsrrs et 
n’en achetez point d'autre.

En vente par tout le Canada et l«c Etats 
Unis

mm

18
20février 1883 la

DCRION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UO Rue Soarks et- 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Noureaor fonds de scène, varié», peint» 
par le» meilleurs artitte» du Canada

Grands avantages pour les fêtes
Une douzaine de Portrait*.

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

#3.00.
Photographias de toutes grandeurs, satis­

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

PRIX, 2.1 Ct*. LA BOUTEILLV» f >
Seul propriétaire,

B K. McGALK, Chimiste.
MontréeI8K.L le.

Pl uies de Noli Longues ComposéesW De MctiALK
Recouverte» etDORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
de la rue Rideau.

n unmans

569 rue Sussex, coin 
18 Oct. 1883.

Pour la guéri 
son certaine df 
toutes les affeo 
lions bilieuses, 
torpeur du foie 
maux de tête, 
in di ges lions 
étourdissement!

_________________________ et de toutes les
malaises causés par le mauvais fonctionne­
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandées 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plu? 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans m importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfante 
ou des personnes Agées. Les Pilulis du, 
Noix Longuss Compobébb, ds McGalk, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con- 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma­
nière à les placer au premier rang parmi 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri­
sent offertes au public.

la.

AVIS.
L'ACTE DES BREVETS DE 1882 ET SES 

AMENDEMENTS. ^ MiCÀlX-

Le brevet, Mo. 18,708, accordé h Nicola* 
Mai*er, le 17 Novembre 1881. potu 
perfectionnements aux Piles de 
Cylindres.

Ceux qui désirent fabriquer ou utilise! 
l’invention susdite, sont par le fait averties 
que le soussignéfest autorisé à accor er des 
licences à cet effet, ou à faire profiter d’oui 
autre manière le public de cette invention 
et agir en ces cas suivant la loi.

EMIL VOSSNACK, C.E., 
Halifax, N.-B.,

Représentant légal de' M. Nicolas Kaiser.
9 novembre 1883.

BUaEîlI D’AKPEF, 11,
Paul T. C. Dumais, Arpenteur de la pm 

vince de Québec et de la Puissance re: 
un bureau à Hull, sur le chemin d; 
Gatineau, à la disposition des colons e» 
général

12 Novembre 1883 3tr
SinsDEMANDES.

DEMANDE — Un forgeron pour voiture 
Ou vi age à l’année. S’adresser à P. M. 
DO R VAL, Dorval viâ Lachine. if j(ûDEMANDÉ—De l’ouvrage par un homm< 
act f pouvant avoir soin d’un cheval 
vache ou jardin. S’adresser J. F., bure* 
du “ Canada/’

B. E. Mc GALE, Chimiste, 
Montréalfanaox dn Saint - Laurent. 1883 la

DEMANDÉE—Une petite maison meubv> 
pour six mois au plus. S’adresser, de. 
nant le prix du loyer et la localité 
A. B., bureau du “ Canada.”

AVIS AUX ENTREPRENEURS. LE MtGASIti PALAISL’adjudication des travaux à l’entrée 
supérieure du canal Cornwall, et de ceux à 
l’entrée supérieure du canal du Rapide 
Plat, qui devait avoir lieu le 13me jour de 
novembre procn&in, est inévitablement 

dates ci-d
Les soumissions seront reçues jusqu’à 

mardi, le quatrième jdar de décembre pro­
chain.

Lee plans, devis, etc., pourront être exa­
minés anx endroits déjà mentionnée dès et 
après mardi le vingtième jour de Novembre.

Pour les travaux à la tête du canal des 
Galops, les soumissions seront reçues 
jusqu’à mardi le dix-huitième jour de Dé- 
cernore, Les plans et devis, etc., pourront 
être examinés aux endroits déjà mentionnés 
dès et après Mardi, le quatrième jour de 
décembre.

DEMANDÉE—Immédiatement '.iu ; nuti§v»i 
contenant de 7 à 10 chambres. S'adresse 
R. A. D., bureau du “ Canada.

DE MEUBLES.
LES PLUS NOUVEAUX MEUBLES DE

remise aux estons Chambre à Coucherfl WHOLESOME CURATIVE.
NEEDED IN Sont maintenant exhibés 

dans nos vitrines.
Ces meubles sont fabriqués dans les de* 

nier* goûts, en noyer noir et sculptée dam 
un style des pins rélevés et ornementés et 
noyer français. Se vendent

$55 00 SEULEMENT

Every Family.
k J AN ELEGANT AND^RB 
fr FRESHING FRUIT LOZ- 

BNOB for Constipation. 
—xCeliTiCv. Biliousness, Headache

fr/t \ Indisposition, Ac.
v4»v V>] ^SUPERIOR TO PILL*

I fVv #vand all other system 
regulatlngmedlclnea 

THE DOSE IS SMALL, 
THE ACTIOHPROIIPT, 
THE TASTE DELICIOUS.

Ladies and children 
like it

JACOB ERRATÏ,
38 BCE RIDEAU.

quez pas d’alleif visiter css 
’acheter ailleurs.

Par ordre.
A. P. BRADLEY,

Secretaire.
Département des 

Chemins de fer et Canaux, 
Ottawa, 20 Oct. 1883.

P.S.—Ne man 
meubles avant d 

JT octobre 18881. SO cents. Large Sexes, ' 
ALL DRUGGISTS.

rr Price 
SOLD BY u

U L
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La EE A VTE ETERNELLE dm la PEAU ebtenue par fumage de la k

PARFUMERIE ORIZAI
de Xu le B GF H. A Bï D, Fournisseur de la Cour de Russie.

ETJrïïSfgj^.

[• CRÊME-ORIZA W

pSmEmÇS
|Ü|l5|sseurde plusieurs ^
Hl5UESTH0N0RtPL

ORIZA-LACTÉ Phi de Teinta res progresdra
nonr Charge» ht a no.

LOTION ÊUUL8IÏE 
Blanchit et rafraîchit la Peau.

Paît disparaître le» tache» de rousseur

0R,'«KÙriR
5 il ffl tilflEl SMITHSON
* S, Wtf/ F/eeo*

RbJt^I Po"rm»enereeialt»«BX 
P* I Cheveux et à l« Barbe 
A| fjlfrA leur couleur naturelle 
. f l » e° toutes nnanoee. _

OR’ZA-VELOUTÉ *

l
ê

SAVON suivant la formula du Dr 0. BE VEIL 
Le pins doux à la Peau.

7 n,, ST llONO^LiCet* CREME adoodt 
j!j elbiaaciulUPeaa 
ÿl rt MdttMli TIANBPilINGl et 
lllK h ILüCUOl le 1* Jeaaesse 
Ml-r-eirr twèe te nw mmié

lESS.-ORIZA I
»

y ATSO oe LIQUID*
» il l’tti pu kseli de UTB U !tîl I ni tvant ni aprtê.

APPLICATION SIMPLB

!» Perfume i tout lu Bouquets de Heurt nouvelles. 
* Adoptée par U Mode.

e^tB^ÇKiha. ltat 
• UtORIZA-VELOUTÉ IPM Upeeu.ue
à U sen O. 

ee tiid 
«M *MM ht Oolffton.

Ride*.

IiTCTOiapMitn®^ POUDRE Ut FLEUR do RIZ tdhirente t le Peau.
Produisant le velouté de la Pèche. _____________

ORIZA-OIL, Huile pour les Cheveux.
________SE MÉFIER DES NOMBREUSES COirTPEPAQOHS

Dépôt principal 207, rue Saint Honoré, Parla.

MAGASIN D’HABITS |
D'AUTOMNE ET D’HIVER p. , ., Tt, nT

Lhemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte

VELODTINE
CHAPEAUX et CASQUES,•at un#

P0T7SBS SS BXZ
Spéciale, préparée au Bltmuth; 
par conséquent, son action est 
salutaire a la peau.

Elle ut adhérente et abso­
lument invisible; aussi commu­
nique-Pelle h la peau une beauté 
et un aspect velouté naturels. 

'Haut • Mis tne It Msepss .• t IV. 
Oh« CTO.. FAT 

run, t me de U Paix, f, PUtt

est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assortiment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

VENDANT A BON MARCHE. ENTRE

OTTAWA A MONTREAL
NOTRE ASSORTIMENT DE

Arrangements d'h!ver, com. 
mentant Lundi, 12 Nov. 188».CHEMISES

FUnesdm. heabta, h Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d’Ottawa.

de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des pins Populaires. si =. 

g! 
tSt

J. B. A Kl AL, h liTABLEAU DBS HRS. Hw i3“VARIETE PRESQUTNFINIE DEPEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER,

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGB DE CORPS, etc.

Quitte Ottawa.... 

Arr. à Montréal...

16 4 30

46 8 00 1 66

8 45Quitte Montréal- 

Arrive à Ottawa.
Marchand de 00

12 1630 00PEINTURE
277, R11K WELLlNtiT.N,ET DE VITRER

620 RUE SUSSEX
SUR CETTE ROUTE SE DEROULE

C- Gagné et Cie LE

GRAND PANORAMA DU CANADA,
OTTAWA 5 mars, 1883 la Elle est équipée avec les meilleurs wagons 

passagers du monde, et les plus 
riches chars palais dans 

V Amérique.
En connection à Montréal avec les trains 

de chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec, Halifax, Saint-Jeaa, Boston, 
et tout les points dans la Nouvelle- 
Angleterre. '

M. A rial se charge de tonte 
commande dans sa ligne d'af­
faires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

FOURRURES
Le public d’Ottawa et de ses environs est 

invite à venir examiner notre assortiment 
contenant ce qu’il v a de plus nouveau et 
de plus élégant en fait de ^

MANTEAUX ET DOLMANS,
Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

Les trains pour L’OUESt Quitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m—Train express direct pour Perth 
Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc.

12 20 p.m - Express pour Pembroke, North 
Bay et tous J es joints du 
haut Ottawa ; aussi 
Brockville, Utica, Aibapy, 
New York, Buffalo, Cleveland, 
Detroit, Chicago, et tous les 
points à l’Est et V Vu est viâ 
le chemin de fer Utica et Black 
River.

4.2-) p.m.—Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem­
broke et tout s les stations in­
termédiaires, faisant connection 
à la jodion de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les Statiofas intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tran express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l‘ouest.

Pour le# billets, le prix du passage, tes 
siège dans le char-salon, la 
heures et autres informations 
les passagers, s'adresse- au bureau des 
billets.

en Sealskin et doublés en fourrures, pour 
dames.

Une spécialité de garnitures de fourrures, 
Manchons, Ganta, Chapeaux, Casques et 
mitaines.

Le plus bel assortiment qui existe 
Ottawa, dans lequel on n’a que l’embarras 
du choix. Les prix sont toujours les plus 

bas, chez

17 mars 1883 ta

MIS AUX ENTREPRENEURS &
DES SOUMISSIONS GACHETTES, adrea- 
sées au soussigné et endossées : “ Soumis­
sion pour bureau de poste, etc., Cobourg, 
Ont., seront reçues a ce bureau jusqu’au 
MERCREDI, 28 courant inclusivement, 
pour changements et améliorations au

Bureau de Poste, etc.,

C0B0URO, Ont.,
[Autrefois Banque de Montréal]

Les spécifications, formules de soumis­
sion, et toutes autres informations peuvent 
être obtenue» en s’adressant à ce départe­
ment, et dans l’édifice de l’ancienne banque 
à Cobourg, le et après LUNDI, 12 courant

Les entrepreneurs devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
strictement conformes aux formules impri­
mées et «ignées par des personnes de bonne

H. L. COTE pour

f
128, Bue Rideau

Sept. 188 ta

SPRUCINE
Une des meilleures prepa­
rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le soulage­
ment immédiat 
rison de la Toux, du Rhume, 
de la Bronchite, de V En­
rouement, de la Croupe et 
de toutes les maladies de la 
Gorge et des Poumons.

A vendre parte 
60c la bouteille.

B. E. McGALM, Chimiste.
Montréal

et la gué-

foi
Chaque soumission doit être accompagnée 

d’un chèque accepté fait payable à l’o.dre 
de l’honorable Ministre des Travaux 
blics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèqi e sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con­
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com­
plète pas l’ouvrage qu’il aura çâtrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dontles soumis­
sions n’auront pas été acceptées.

Le département ne sera pas teiMwi’accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

F. H. ENNIS,
Secrétaire.

ut à 25c et

Pu­
table des 
<oncernant1888

L. A. Olivier 36 HUB ELèue.
GEO. W. HIBBARD,

Assistai!t-AgenVGénêral des Passagers. 
ARCHER BAKER,

Surintendant-général.

AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 

Sussex, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER
Ottawa. S janvier 1883

Ministère des Travaux Publies, 1 
Ottawa, 8 Not., 1883. f W.C. VANHORNB,

Administra ten r-généra’.lao

SlfflRiiÉBLAÏN
Aos Bourgeona de SAPIN et ao Bauma de TOLO 

Oh ixor, j un goût agréante, est reconnu .mut- ti*p »«»• *o unepar 
V <■ : rfncfpms Médecins le Parla, dans lea Shnmei, Grippes, Toux, Ooqi 
jicbe*. Maul de Gorge, Ostarrbee pulmonaire, Irritations ôe Foltrii 
aw vote# ertnalree et de U Voeeio.—81 j '* t Vt reliéif.Htaui.f*
l*pfr » vuétHP* ■ f> fit MORIN ét CP». Pharasaoiaiw-QUmi-Ues. Si*, t SWeaB. Pour les meilleures ferronneries à bon mar­

ché, allez chez,
McDougall «e cuzner

Le plus ancien magasin de ce geare à 
Ottawa, établi en 1850, à V enseigne de la

GROSSE T ARRIERE,
Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

CHATDltUS, OTTAWA.
Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL I CUZWER.
31 octobre 1883. la

%

t

p-Tü1

CHEMIN DE FER .
((CANADA ATLANTIC”

NOUVELLE
VOIE COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

A CONVOIS EXPRESS A 
■ Tous Les Jours ■

AVEC

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventore, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

A pat tir du lundi. 22 Oct. 1888. les trains cir­
culeront comme suit •
Portant d’Ottawa. Arr. A Montréal. 

.85 a.m. 11.45 a.m.

.55 p.m. 8.3® p.m.
8

Pr’t de Montréal.
9.10 tl____
4.40 pan.

Arr. » Gltawa. 
12-4® p-m. 
7.33 p.m.

Le temps moyen du trajet qui se fait actuelle­
ment sur cette igné entre Ottawa et Montréal, 
est ue vingt minutes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne proUame pas que fee voitures de 
cette ligne emt “ Its plus belles du monde ” ni 
que les chars palais sont “ les plus riches qui ex­
istent en Amérique mais les voitures po.it lee 
passagers sont neuves et reconnues comme de 
première classe. Les chars palais sont ceux de 
la Compagnie Pullman, dont la réputation est 
une garantie suffisante que les voyageurs y trou- 

comfort et toute la sûreté déeira-veront teut le

Les convois qui partent d’Ottàwa à 8,35 du 
matin, n’arrêtent pas à Eastman, South Indian, 
Casse.man et Kenyon. Ceux qui veulent arrêter 
a ces endroits devront prendre le train qui part à

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc. . e départ de* 
tr lins est réglé d’après l’heure de Montréal, 9 
minutes en avance sur l’heure d’Ottawa.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passagers pour le Sud etj’est changent de 
a la gare Bonaventure A Montréal oh leur 

bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqaé pour n'imperte

l es billets et tout autre renseignement peu­
vent êtae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

D. U. LINSLEY,
Gérant.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 22 oct. 1883.

POMMES1
des meilleures manufactures du

CANADA ET DES ETATS-UNIS
Assortiment complet de poêhis de tous 

genre et de tous prix.
A VENDRE PAR

E. 6. LAVERDÜRE
— AU —

Nos. 114 RUE RIDEAU El 
75 RUE WILLIAM

N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer­
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront confiés, soit couvertures en mé­
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc, etc., seront 
exécutes à

THES BAS PRIX.
Ouvrage et matériaux de lare classa. 

30 mars 1883.

LE CANADA. 17 Novembre 1883
5e ar

$

Chemin de fer du lord
iiA PARTIR DR

LUNDI, 27 Septembre 168*.
Les trains circuleront comme suit :

Malle. Exprès»Mixte.

Départ de 
Montréal pour
Québec.........

Arrivée r. Qué­
bec ...

Départ
Québec pou*
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal..... 

Départ de 
Montréal po i 
8t. Felix 1
Valois «.......

Arrivée à S.. 
Félix de Va­
lois........

Départ de St. 
félix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal.......

Pr\3.00 p.m 

9.50 p.m

10.00p.ir 

6.30 a ir
Payable d’avai 
»‘arable duran 
i dition hebdo 

(Intori 
Un peut aus 

trois mois.

de

9.15 a.m 10.00p. f

6.30 a. v4 05 p.m V.
t Le plust 

contre le Ri 
ME, LA BR 
DE VOIX, . 
AFFECT 101

Prépare ai 
nette rouge ( 
adoucissant 
périeure à 
offerte pour 
ci-dessus èrit 
lifique de la 
nelte rouge 
du plus gra 
médecine.
Tout le ~ 

monde a 
entendu 
parler des 
effets pro­
digieux des 
épineltes et 
des pins 
dans l e s 
cm de ma­
ladies des 
poumons.

En France 
les méde­
cins en­
voient 
g u Hire- 
ment leurs 
patients 
pris de 
phtisie 
dans les fo- 
rélsdepiru 
et leur 
prescrivent 
une infu­
sion faite 
des bour­
geons d'é- 
pmetle

Son eflic 
soulagemen 
bronchite. 
ddsciâque a 
mes obstiné 
du public e

Vendu 
labiés.

Les mots 
rouge de Grc 
enregistrée d 
et étiquettes

KERR

.'.15 p.m

k
8.20 p.m 15.00 a m

8.50 a m

Hh* Sur tous les Trains pour Passager . 
il y a des magnifiques Chars-Palais et ) « 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains e 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont­
réal et Québec à t p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure .e 
Montréal.

En connection ave : le chemin de 1er nu 
Grand T one et ie chemin de fer Canada 
Atlantic

BUREAU GENER \L : Québec.
BUREAU DES BILLETS : Nos. US 

Rue Saint-Jacques, et à l’hfllel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis, 
A. DAVIS,

Surintendant
1er Déc 882 V

ré-1GRAND

Magasin de Meubles
DK rL. GRATfCW, l\

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

S . 580, Rue SISSU, Ottawa.
nM. GRATTON eét toujours henreux d*en­

treprendre quelque travail que ce soit,

Constriction et rémlm de Maisons
1

Meubles de toutes sortes pour, Cham­
bre à coucher, Salon ft Salle à 

manger.
le tout exécuté avec sein, par des ouvriers 

compétente, et à

DES PRIX TRES MODERES.
1er Uct. 1883 ta

VIEUX DE 54 ANS

L’Elixir . i
Seuls pr 

nov. 1882

Végétal Balsamique
MACÏÏI]

FN. H. DOWNS Le plus gr 
à Coudre det
MFJLLLÏ
et aux condi 
nant (pom 

yel. Will

<

A subi une épreuve de C1NQUAMTB» QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre lee

Rhumes, la Tpiik» la Coque, 
luehe et toutes lee maladl 

de» Poumons.

PRIX
26 cts. et $1.0» la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
C. O. DACIEH, Ottawa.

W
(Machina

,
Ring

Machines di
le ill c:

Machines de
fabric14 ma*' 1883 laa

V K. VJ. A. F0MIAV1LLË,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

86.
10 Sept. 1885

Philber
A toujours à son Etal an auortlment 

complet de

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,

PL IN TJ
BT 1

No. 11'
11

VEAU, L»
AGNEAU, Ouvrages d 

le plus court 
tiJtoàe. Tout 

Une visite i 
16 Jtrin 1883

LARDSALA
LARD FRAIS, SAUCISSES, ete., eto,
A des prix qui détient toute eompt 

tition.
‘Une visite eet sollicitée. 

Ottawa, 38 man 1883 A. PMU
SdUlciteur

Isa
-Faite» l’eteai «e le VAIS* 

SIA. C’est le meilleure »■■»•

Pharmacien, rua Snmcx.
Coh det R

Entrée 
1er juin 188
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